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L'article 212 
oo-o-o oo-o-o-o-o-o-oo-B 

EN voilà un qui vient de l'échapper 
belle 1 C'est eu candidat au mariage 

« m » qui. après avoir comparu avec sa 
future pur devant Monsieur le Maire de 
Lalbenque. petit village du Lot. est rentré 
garçon à la maison, tout comme le fiancé 
des Noces de Jeannette. 

La cérémonie s'annonçait, selon le cliché 
habituel, sous les plus heureux auspices. 
Depuis huit Jours le branlebus régnait dans 
les familles ; on avait prépare, sinon le veau 
gras, tout au inoins la tête, et les haricots 
attendaient le moment solennel d'apparaître 
aux côtés d'un noble gigot. Les invités 

s'étaient soumis a une 
dicte qui leur permet­
trait de faire le plus 
largement possible hon­
neur au banquet. Le cou­
sin militaire avait sa 
permission en poche. 
Uref, tout était fin prêt 
et le Jour de la noce 
arrivé, le cortège fit a 
la mairie une entrée 
.sensationnelle. 

La mariée était charmante, sous ses voiles 
blancs i l M. le maire repassait mentalement 
le petit compliment bien tourné qu'il allait 
lui adresser après avoir reçu le consente­
ment mutuel des époux. 

Conformément a la loi. le digne magistrat 
commença par lire a haute voix les articles 
d" Code Civil qui concernent les devoirs res­
pectifs des époux ; puis il posa la question 
traditionnelle. entraî­
nant leur consentement 

Avec empressement, 
le Jeune homme répon­
dit par un • oui • caté­
gorique. Quant a lit 
luture, elle répondit 
non moins catégorique­
ment : « Non ». 

Surprise, émotion, 
brouhiilia, PUIS expli­
cations. Un crut d'abord 
à une plaisantait* et 
chacun s'accorda* a la trouver bien bonne. 
Mais la Jeune personne ne riait pas et elle 
déclara que les articles du Code civil lut 
paraissant trop rigoureux, elle ne voulait 
pas accepter un mariage qui l'exposerait h 
leur application. 

Du coup, la noce était terminée et la céré­
monie remise . sine die » comme on dit ro 
l'alais. Mais J'estime que le seul qui doive 
no féliciter de l'incident, c'est le futur dont 
lYxislence eût été empoisonnée par une 
Jeiuiua qui aurait «nu* 1» pr4iouUou ua tout 
prendre au sérieux dans son ménage et qui 
amait réglé tous ses actes sur la lot at ses 
prophètes. 

Je ne sais pas si vous connaissez ce per­
sonnage de Courtcline qui s'appelle La Urige 
«m l'Ami des lois. Ce bougre là passe son 
temps a s'inquiéter du respect de la loi, des 
règlements et arrêtés dont le recueil, on Je 
tait, rempli lait plusieurs wagons. Naturelle­
ment celte manie est pour lui la source de 
toutes -sortes de mésaventures : incarcéra-
lion, passage a lalmc, amendes et tout ce 
que la Justice et l'administrution sont ca­
pables d'offrir en prune aux contribuables 
tte bonne fol qn'uu ministre Meu connu qua­
lifiait il n'y a pas bien longtemps encore de 
• poires .. 

Jj crois oien qu'a l'heure actuelle, il n'y 
it plus que des phénomènes constituant un 
danger public, pour prendre au sérieux le 
tode civil .n général et les articles 212, ".13 
et 214 en particulier. 

Le i , r affirme, sans rire, que les époux 
se doivent mutuellement fidélité, secours, 
assistance. Le :> déclare, avec gravité, que le 
mari doit protection a sa femme, la femme 
obéissance a son inurl. Le troisième, enfin, 
oblige en théorie, la femme à habiter avec 
son mari et de le suivre partout où il ,'uge 
a propos de résider, etc. . 

Or, il est démontré que, seuls de dange­
reux maniaques croient que c'est arrivé 
quand on leur lit les articles ci-dessus. 

Qu'arrive-t-il. eu effet, dans l'hypothèse 
d'une interprétation rigoureuse de l'article 
U12 par exemple 7 C'est que le plaignant ou 
la plaignante ne rencontrant aucune Juridic­
tion qui consente a sanctionner Je coup de 
canif, a recours a l'arbitrage du citoyen 
Urownmg. 

Et alors ça fait du vilain I Ça dérange en­
core le maire, les gendarmes, 
les pompes funèbres. Je curé, 
les Journalistes. Et tout cela 
parce que quelqu'un a con­
sidéré l'article '.'12 comme 

un article de foi. Avec la 213 c'est pareil. L'in­
voquer pour faire obéir sa conjointe c'est, 
de propos délibéré, provoquer la fragmenta­
tion d'un nombre incalculable d'assiettes, de 
soupières, de manches à balai, et autres ob­
jets mobiliers, sans parler de la consomma­
tion de teiuturr d'arnica et de matériel de 
pansements qut provoquent ces événements. 

Alors, pourquoi ne pas modifier tout sim­
plement les formalités du mariage et enjoin­
dre aux officiers de l'état civil qui procèdent 
à cette cérémonie, d'ajouter a la lecture des 
articles du rode civil 812 et suivants, un pa­
ragraphe ainsi conçu ; 
• Maintenant, mes enfants, 
tout e» que je viens de vous 
raconter, c'est de la bla­
gue en bouteilles. 

Seuls les ballots peuvent 
couper dans le pont et Je 
ne vous fais pas l'injure 
de croire que je viens de 
marier une paire de bal­
lots. C'est dans cet esprit 
que j> vous donne ma •»-
nediction municipale ». 

On éviterait ainsi bien 
des malheurs et le village 
te Lalbenque n'eût pas été désolé par la ca-
înstrophe |ul survint aux Invités, obligea a 
M mettre la ceinture. 

H. VBRMSBRSOH. 

LE CENTENAIRE DE LA BELGIQUE 
I 

Coloniale, maritime et d'art flamand, l'Exposition interna-
tionale d'Anvers, grandiose manifestation, s'adapte admirable­
ment aux activités spécifiques du grand port national belge. 

ir*/v%ttY*r\WW*/*/V%/*> Le Palais de la France à l'Exposition d'Anvers /avaye^ayl^/t/ayt/a/a/S/a/aJ 

SI Liéoe est glorieuse d» son titre de Métro­
pole industrielle du la Belgique, Anvers, mé­
tropole commerciale, maritime et coloniale, 
ne lire pat moins de fierté d* sa qualifica­
tion de port national belge. 

On ne s'étonne d'me pas que la belle capi­
tale du pays flamand ail eu à coeur d'appor­
ter d la célébration du Centenaire de l'Indé­
pendance une contribution digne du rana 
qu'eue occupe dans le pays, comme du pres­
tige dont elle jouit à l'étranger. . 

Comme Liège en conséquence. Anvers a, cet­
te année son Exposition, elle» aussi, grandiose 
manifestation de l'activité économique et 
artistique de la Belgique. 

Répondant à l'appel du Commissaire géné­
ral du gouvernement SI. le comte Adrien van 
der burch. la population unanime, tes admi­
nistrations communale et provlnctuie en télé, 
les milieux financiers, industriels, commer­
ciaux et maritimes, les sociétés populaires, 
•jusqu'aux associations ouvrières ont réalisé 
autour de ('Exposition la solidarité parfaite 
et enthousiaste qui fuit que la manifestation 
de l'JSO dépasse en ampleur toutes les exposi­
tions universelles antérieures qu'au connue» 
la Belgique. Toujours tout la conduite de 
notre guide infatigable, M. VanderHet. direc­
teur de l'Office «tes Chemins <U fer et «t t la 
Marine de ('Etat belge, d Paris, nous venons 
d'admirer avec la délégation de la Presse, 
les inestimables merveilles amoncelées. 

Et c'est cette même impression que nous 
rapportons. 

Vraiment 'a Belgique a bien fait les choses. 
Qu'Us soient wallons ou flamands, nos arrtis 
belges peuvent être fiers de leur oeuvre. L'an­
née jubilaire 1330 marquera une date inou­
bliable dans les annales de la Belgique. 

Ce qu'eut l'Exposition d'Anvers 
Centre d'affaires international de premier 

ordre, relié directement a toutes les parties 
du monde par de* centaines do lignes de navi­
gation. Anvers u Judicieusement limita son 
programme Elle n'en a que mieux réussi à 
mettre en valeur les branches les plus eu vue 
de 1 activité économique contemporaine. Le 
terrain de l'exposition est situé a deux kilo­
mètre* a peine du plein centre de la ville, 
au milieu d un quartier urbain en formation. 
U occupe 5<> hectares, et est facilement acces­
sible de tous côté» grftco aux multiples 
moyens de transport mis a la disposition des 
visiteurs. . . . . 

L'Exposition internationale, coloniale, mari­
time et d'art flamand d'Anvers comprend 
cinq sections : 

Lue section coloniale comportant en dehors 
doe. produits des colooles et la revue des acti­
vités diverses qui -y sont déployées un aperçu 
do l'effort, d'exportation -vers les pays neufs 
d'outremer. 

Les Anciens Combattants 
et les Assurances sociales 

0 0 O-O-O-O-O OO-OO 0-00 

Nous rappelons que les Anciens Combat­
tants et Victimes de la C.uerre, bénéficiant 
de l'a loi du 4 août 1923. dut auront été ins­
crits avant la mise en application de la ioi 
suMes Assurances Sociales a l'un des orga. 
nlsmes mutualistes visés par cette loi auront 
droit en vertu de l'article 51 a certaines bo­
nifications prévues par ladite, loi et- par celle 
du 30 décembre 19». • , , .„„ 

Les précomptes effectués sur leurs salaires 
au titre des Assurances sociales donneront 
lieu aux subventions tndlquées par les lois 
susvisées. dans la limite du montant annuel 
des cotisations versées antérieurement par 
les Intéressés. 

Il résulte donc très nettement de ce texte 
que . les anciens combattante et victimes de 
la Sguerre qui auront souscrit avant ie: 
1er Juillet prochain et ceux-là eeule a une 
caisse autonome de retraite, bénéficieront 
de la subvention de l'Etat sur leur cotisation 
retraite des Assurances Sociales. 

Il ne reste donc plus que deux jours, aux 
anciens combattants pour faire parvenir leur 
adhésion à une caisse autonome de re­
traite. 

Invoquant le vote tardif de la loi ainsi que 
la parution tardive des règlements d'admi­
nistration publique une proposition de réso­
lution a été déposée par MM. P. DUXOIJBT. 
député du Nord ; Biirtin, Fié. Ahdraud et 
un certain* nombre d'autres députés, deman­
dant que les facilités soient accordées, aux 
Anciens Combattants pour le choix de leur 
retraite et aussi pour le règlement de la co­
tisation dont le versement doit être exécuté 
avant le 1er Juillet en vertu de l'article 51 
de la loi sur les Assurances Sociales et du 
décret du 15 juin. Cette proposition viendra 
en discussion dès les premiers Jours de la 
semaine. U n'est pas permis da présumer le 
sort qu'il lui sera fait. 

En conséquence, c'est donc bien avant ie 
1er Juillet 1930 que les anciens combattants 
devront être Inscrits A l'un des organismes 
mutualistes prévus par la loi. C'est aussi 
avant le 1er Juillet 1930 qu'Us devront-avoir 
effectué un versement a la Caisse de retraite 
sa rattachant audit organisme.. 

Une section maritime, comportant tout ce 
qui a trait à la navigation dans l'acception 
la plus large du mot, et a la construction, 
l'outillage et l'administration des ports mari­
times et intérieurs. 

Une section de transports automobiles et 
aériens. 

Une section d'art flamand ancien. 
Enfin un Cycle d'Exposition et de concourt 

agricoles et horticoles du plus haut Intérêt. 
Comme a Liège la participation étrangère 

est d'importance. Plus de ÏO pays sont repri-
sentes par de somptueux palais nationaux. 

De Palais en Palais 
Sous la direction sympathique do M. Léon 

Van Hiel. chef du service de propagande et 
de M. Lion, attaohè au Comité exécutif, nous 
avons parcouru l'immense labyrinthe, qui 
celnturo de se s méandres halls, stands et 
-ilala. 

Impossible de citer les -merveilles qu'abri­
tent les innombrables et Imposantes construc­
tions — Palais du Congo, Palais de l'Agricul­
ture, Grand Palais des Fêtes et Congrès, Pa­
tata de la Ville d'Anvers, merveilleux pavillon 
brésilien, grundioses palais de la Grande-Bre­
tagne, de, l'Italie, du Canada, des Pays-Bas et 
de la France. 

Magnifique pavillon de Style moderne, le 
Palais de la France agencé sous l'habile 
direction du baron Thenard, président de la 
section française, est consacré aux arts, à la 
décoration, a l'industrie, a l'aviation, aux 
colonies, a la navigation. Nos industries de 
IUKO y-exposent leurs produits avec un «oùt 
exquis. Des stands multiples ordonné» Avec 
une méthode Glcmo des' plus grands llogej 
présentent les richesses de nos colonies, et 
une documentation de tout premier plan sur 
le mouvement de nos grands porte. 

( L I R E LA SUITE EN D E U X I E M E P A O * ) 

La commune de G^nes 
fête aujourd'hui son maire 

O-O-O-O-o-O-O O-O-O-O »0 -0 

Une manifestation de sympa­
thie est organisée à l'occasion 
da cinquantenaire des fonctions 
municipales de M. Boulanger 
Narcisse, maire de Gûînes, dé­
puté, conseiller général :: :: 

©•o-o-o-o-o-o-o-oo-o-o-o-o • 

La commune de Guines .va aujourd'hui rtn> 
dre hommage à son premier magistrat, qui 
débuta II y a un peu plus de cinquante an­
nées, d la fois dans l'administration munici­
pale et dans une carrière politique OU U se 
trouvait naturellement d'illustres •• devanciers. 
Cinquante ans de mandat tant interruption, 
c'est un- titre que ne dépasse que de peu le 
doyen des maires de France, et qu'un citoyen 
peut être fier d'invoquer, puisqu'il ne se jus­
tifie que par une continuité d'action orientée 
vers le bien public, que consacre.à chaque 
consultation ta confiance populaire. 

Une belle carrière 
Maire depuis 50 ans,'conseiller général de­

puis 3i ans et député depuis 16 ans. M. Nar­
cisse Boulanger dont les ancêtres tinrent 

M. Narcisse BOULANGER, députa-maire a* 
Gatiias. conicUlar sénéraj. •' r_., ,•» • . r -

'•»•«•»•' 

une' place de premier plan dans la vi<> poli­
tique du CaJai&is se sentait de bonne heure 
destiné a suivre rieurs, traces, • ; • , • 

. (L IRE LA SUITE EN DEUXIEME P A O ! ) 

La nouvelle station Radio P.T.T. Nord 
à Camphin-en-Carembault 

•sya,s>t/a/a*'Sv»«/a/s>'«/s>%a/s/*/aa/va/»'ï/t/»/a^?/ -

Le premier coup de bêche a été donné nier, samedi, à l'empla- '. 
cernent où doit s'élever l'un des pylônes de cent mètres. 

EN HAUT : La foula assistant, hier soir. 
* la cérémonie. — EN BAS : M. Bergeon. 
chef de cabinet du Ministre de» P.T.T.. don­
nant le premier coup.rto bêche, dans le ter­
rain où s'élèvera la ooaveHe station radloté-
leubonlquo du Nord ; on v>lt. * sa droite. 
M kranchomtne. presldeut d» l'Association 
radlophonlqoe da Nord et * sa cauebe. M. 
Thibaut, secrétaire de «a groupement. , 

Nos régtons septentrionales, dont l'impor­
tance, tant au point de vue économique 
qu'artistique, n'échappe à personne, te doi­
vent de pottéier une station de radiodiffuttun 
digne de la place qu'elles occupent dans l'oe-
tivltè de notre pays. 

Jusqu'à présent, elles ne possèdent qu'une 
station de ioo watts, c'est-à-dire d'une puis­
sance très le, la plus petite des postes 
d'Etal. 

Il était indispensable qu'elle fut élevée. 
Mais: pour atteindre ce résultat, il était néces. 
taire de déplacer le poste et, surtout, de trou, 
ver les capitaux indispensables pour subvenir 
aux frais qu'entraîneraient les diverses modi­
fications envisagées. 

• o , • • • ~ -

( U M LA S U I T ! 1M DEUXIEME P A O ! . , 

Le VIIe Grand Critérium Cycliste 
= du " Réveil du Nord " = 

*+*+**%*% ; a***-. .̂ a/e/e/aa/a/ca, a» 
Pour figurer au palmarès de la plus populaire des compétitions 
régionales, 164 routiers'français se livreront aujourd'hui, une 
ardente bataille. Avant l'arrivée, au Nouveau Boulevard, à La 
Madeleine, vers'16 heures 30, se disputeront le Championnat de 
France international féminin et le Championnat des Tout-Petits. 

Q U E L Q U E S F A V O R I S 

llenrl Deudon Julien Parrain A Wlnslngues U. Deconntack 

C'est aujourd'hui dimanche que se dispu­
tera, pour la septième fols, le OKAND CRITE-
RWM CYCLISTE que le . REVEIL DU NOrïfJ. 
organise chaque saison. 

Comme de coutume, nous n'avons rien 
négligé pour' assurer l'épreuve de la plus 
parfaite régularité et si is tenons compte 
du puissant intérêt que, particulièrement 
cette année, notre Crttèri'iin sus. .j dan* les 
milieux cyclistes, il ,:st p .'» de dire et 
mime d'affirmer que son succès dépassera 
celui de ses devanciers. 

Cette nfurmatton est basée autsl. non seule­
ment sur les multiples concours qui nous ont 
été offerts spontanément de tout cotés et sur 
la b lie dotation de la courte, malt encore 
sur le nombre imposant et in valeur des 
concurrents engagés. 

L'empressement des coureurs à répondre 
d notre appel prouve également combien la 
formule que nous avons adoptée est heureuse. 
Elle permet, en effet, d tous les routiers fran­
çais 4e défendre leurt chancet tans redouter 
leurs valeureux camarades belges qui. bien 
souvent, se taillent ta part du lion. Il est vrai 
que ces derniers mois nos représentants ont 
fait preuve d'une louable activité et c'est 
pàurquoi U sera d'autant plus intéressant de 
les voir -ara» prises- susse »—•-

Lis meinturé'tégHdnduti seront an départ, 
qu,i s.era donné a onze heures, route de Douai, 
à la sortie de. Rorichtn. En outre, lès jeunes 
coureurs vont pouvoir, celte lois, s'aligner 
avec leurs alhés, sans crainte de n'être pas 
récompensés de leurs efforts, le « REVEIL 

DU sono > ayant pensé avec juste raison 
qu'il fallait encourager les débitants et les 
« <*• catégorie .. C'est ainsi qu'un classement 
spécial, avec cumul au classement général, 
a été établi pour ces derniers. Votlà, n'est-Ù 
pas vrai, un attrait de plus pour la courte I 

Qui triomphera? Est-ce un Deudon. vain­
queur fan dernier, un. Pcrram, un Wtnsin-
gues, un Deconninck, un Vanhàe, un Ronde-
laere, un llobilallle, un Dcbruycker, un 
Paityn, un Vandcrdonckt, etc.... ou bien un 
nouvel • as » inscrira-t-il son nom au palma­
rès de la plut populaire des épreuves nordis­
tes? Cette dernière hypothèse est bien pas-
sible. car parmi les nombreux participants 
te trouvent, en effet, quantité de jeunes gens 
qui ont delà fait leurt preuves et qui n'atten­
dent qu'une compétition d'envergure,comme 
la présente pour l'affirmer hommes d» 
classe, espoirs du sport cycliste. 

En tous cas, l'heureux triomphateur connaU 
tra la gloire, celle qui sied aux rudes effort* 
qu'il -tia dil fournir, 

tes arrivées sont prévues vers iS heures SI, 
au Soliveau Boulevard, où se disputeront, à 
partir de /( /(. so, le championnat de France 
l/ilernaMonal féminin et le championnat de* 
tout-petits, dont nous parlons par ailleurs. 

S* te» esKtrttf* pots—eut t'en donner si cas»*. 
joie avec ces superbes manifestations cyctlttet 
let amateurs de bonne musique auront «tutti 
toute satisfaction a;ec la l'anfare « L'Union 
de Lille ». dirigée par M. Farvacques. qut 
dônncn un brillant concert au cour* de ett 
après-midi. 

*%A+<%A*M*V*W%r*V%AtVtVtV*ALWt)AA+,'l-*V*,%, 

Henri Deuden (C.C,S.M.); 
André Antrop (U. S. Sud) : 
Ferdinand Daleruelle (U. S. Sud) ; 
Edmend Dubtia (U & Sud) ; 
Lsult DhslNMtder (U. S. S u d ) ; 
Adrien Deauttar (U. S. Sud) ; 
Oeleoroix (U S. Sud) ; 
Eugène Edmé (U. S. S u d ) : 
Déalré Hart (U. S. Sud) ; 
AubSrt Winelnguoe (H.S.L . ) ; 
Jean Dhondt (H.S. i . . ) ; 
Oeear Rendeiaera (H.S.L . ) ; 
Maroeau Pattyn (H .S .L . ) ; 
Charte» Mathan (H.S.L . ) ; 
Albert Dssmettrs ( H S . L . ) ; 
Déalré JAneeane (H.S.L . ) ; 
Leandre Datré (H .S .L . ) ; 
ju l ien Dekeater (H.S.L.) ; 
Cambereni t H.S .L . ) ; 
André Vantltelbaom (H,S.L. ) ; 
Gabriel Baran (H.S.L. ) ; 
Félix Vandanbuloke (H.S.L.l ; 
Henri Decenninck ( C C S . M ) ; 
Raymond Dabrwyokar (C.C.S.M.); 
Léan varmeaeh (C.C.S.M.); 
Henri Flamant (C.C.S.M.); 
Maurioa Houtrique (C.C.S.M.) 

28. Julien LsnMng (C.C.S.M.); 
Kléber Stévane (C.C.S.M.); 

" "" S M J ; 
André vanderdonckt (C.C.S.M.); 
Léon Habitants (C.C.S.i 

Henri Oautriceurt (C.C.S.M.); 
Rouseella .(C.C.S.MJ; 
Augueta «létaux (C.C.S.M.); 
• l i e Notteau (C.C.S.M.); 
Lavis Seurry (PB.A C D . ) ; 
Jéretnie SSys (P.B.A.C.D.); 
Paul Wlar t (C.C.S.M.); 
Raymend Fyps (Lesquln)i 
Loon Oromboz (f/esquln); 
Jérôme Laoeveldt (H.S. I , . ) ; 
Albert Bayard (A.C. Yalenciennes); 
Gaston Hubert (A.C.V.); 
Rebert Joty (A.C.V.) : 
Mareel Jeaoquea (A.C.V.V* 
Henri Sénéchal (A.C.V.); 
Ernest Joly (Onnaing); 
Julien Deemutller (Hem) ; 
Maurice Bavaut (V .C .TJ : 
Raymond Froissart (A.C.C. Onnaing) ; 
Oeargee Vanlnebergha ( C . C C Lomme); 
Julien Parrain H .S .U ) ; 
pernand Carilar (C.C. Onnaing) ; 
Maurioa Cartier (C.C.O.); 
Jean Davos (H.S.L. ) ; 
Henri Coplo (C.C. Douai)': 
Kléber Saveye (Grenay); 
Gérard Savoya (Grenay); 
Vlotor Bouchard ( H . S L . ) : 
Joseph VandoanmSIa (H.S.L. ) ; 
Léonard Soâohe (E-C. St-Maurice); 
Danla Verdin (P. Hellemmolss); 
Constant verdin (P .H . ) ; 
Mareel Morale (P .H . ) ; 

Urbain Lamouraux V.CC Laroche); 
Florlan Dumortlsr (V.C.C.L.); 
Cyrille Mal Hier (V.C.C.L.); 
Marco! Masnll 'V.C. Lillois)': 
Oeargee Sorlaux ( V C . Li l lois); 
Victor Laduo (V.C.T. ) ; 

Peiranbeom (E.C. St-Maurlce); 

Oscar Delrue (E.C.S.M.); 
René Lafsroa (E.C.S.M.); 
Chariaa Deroubalx (U.C. Lilloise); 
FrançoU HsaMobatit :V.C Sallsumlnes), 
Eftgbna Daoonnlnoh V.C.S.); 
Plorr» Bowtry ( H . S . L ) : 
Léon Matirlauoourt V.CC.L.)» 
Albert Hotiabeid (Grenay); 
Gaétan Flahaut ( V . C AvlonVï 
Jean m a n i e r fV C Douai ) : 
Alphonse Vanderoruysea (H.SJJ.); 
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Lucien Mazzy (V.C. Uoual ) : 
Lucien Fourmentraux (V.C.T. ) ; 
Emile Maretcaux (V.C.T.); 
Gaétan Lhermttte (V.C.M.) ; 
Cyril Ooussé (V.C.M. ) ; 
Albert Plaucq (A. Arts Boubafx); 
Charlas Verbeken ( H S . L . ) ; 
Félix Combes, 
Léon Oesplnoy (H,S.L . ) ; 
Eeohehout V.C.C.L.); 
Marcel Fournie (V.C.C.L.); 
Lucien Thease (C.P.B. Armentiores)» 
Gustave Detobet (V.C.T.) ; 
Maurice Vandeiaane ( V . C Wazemmesrt 
André Hermant (V .C.W.) ; 
Maurice Beaussart (C.C.S.M.); 
Robert Decottigniea iC .CS.M. ) ; 
Maroel Pot let (U.C Lil loise): 
Roger Turpain (L i l le ) ; 
Louic Laden (L i l le ) ; 

Raymond Bottln (Lille); 
Henri Deaohaamaoker (C.CC. Lonurr») 
Albert salease (V .C.T . ) ; 
Charlas Penet ( V . C Crolsé-Larocoai; . 
Alexandre Barrault (V .C Lensols): 
Joseph Robaa (H.S.L. ) ; 
Raymend Depoorter (S.C MadelolfloUJi 
Albert Vandendriesschs (S.C.M,)-
Emll« Delcourt (Hem) ; 
Julien Thomas (H.S.L. ) : 
Maurice Vanhéa (V.C.T . ) : 
André Slnaevo 'V.C.T. )** 
Mlohel Dujardin (V.C.T.) • 
Yvo Nuttens (V .C .T . ) ; ' 
Maurioa Mae agi (V.C.T.) ; 
ClOwlg Hayart (V.C.T.): 
Henri Dragon ( C . C C I-orame); 
Viotor Blondal (Sainghln); 
Ooorgea Chamart (V.C. Crolsé-Larflcll«\ 
Victor Dabarga H.S.L. ) ; «~"wt 
Marceau Tahon (C.C. Lesouln); 
Oeargee Wi l iami ( H S . L . ) ; 
Chariaa Fruieux (V.C. Wazemmaslc 
Léon Cuisinier (U.S. Sud) ; 
François Morant (C.C. Lomme) ; 
Gusuve Vampouoko (A. Arts Roabanr)'. 
Charlas Craya (V .C Wazemmos) : 
Jean Didier (C.B.P. Armentlèrba); ' 
Julien Vordiéra H . S L . ) ; 
Louia Lavama (V .CC. Laroche) R 
Paul Lavama ( V . C C Laroche) s 
X... (H .SL . ) : 
Camille Kyndt (V .C Doualslon); 
Oscar Oooombla (V.C. Douai ) ; 
Désiré Coquelia (V.C. Douai ) ; 
André Bresay (Maubeusre); 
Jean Tondeur (Maubeuge); 
F. Nledergang (C.C. (>oi<^-Laroel>tT R 
Albert Daarumaux (V.C.T.) ; 
Martin Mathan ( H S . L ) ; 
Alfred Lejeune ( H . T . C Calais}-; 
Alphonse Oardanne (H.T. C a l a » ) l 
André Oevaart (V .C Armentlèras){ 
Henri Turcq (V.C.A.); 
Albert Choouet 'V.S. Bois-Blancs) R 
Gustave Dumortler rU.C L i l l e ) ; 
Charles Houdart (V .C Seclln); 
Xavier Blondoau (V.C.S.): 
Omar, Tuypana (V.C Loossoul); 
Maurioa Buislns (V.C. LooSMlaT) 
Octava Tricot (H.S, Lllloleee) : 
Alphonae Gilman (C.C. Li l lois); 
Charles Duquesney (L l i la ) ; 
Albert Horckmans (V.C. Çarr lnoia) : 
Ludlvin Laleu (V.S. Bols-Blancs); 
Maurioa Dangromont ( V . S . a - B , ) ; 
Maurioa Dasmulliez (Hem); 
Léon Lannel (Lille). 
Maroel Lebrun (Le Quesnoy) Ê 
Octava Duvont (V .C Orrnles) : 
Rsné Lolou (C.C. Onnaingeols) s 

- (U.S. Sud". 
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Voir en a Journée Sportive » l'horaire probable et les détails d'ccganlaatton 
le Ouanolonnst de France Féminin et le Championnat des Tout Petits. 


